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Au XIIIe siècle, c’est en bordure de Seine, près de la place Maubert, que 
s’enseignait la médecine, rue de la Bûcherie qui desservait le port (paur) 
aux bûches. 

Première Faculté de Médecine de Paris: rue de la Bûcherie 

Rue du 
Fouarre 

Rue de la 
Bûcherie 

Plan de Turgot 1739 
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rue de la Bûcherie 
Les cours avaient lieu en plein air ou par 
mauvais temps dans les granges de la 
rue du Fouarre parallèle, la rue 
d'Arras, perpendiculaire à la rue de la 
Bûcherie. 
La première faculté de médecine de 
Paris nomme son doyen en 1267. 
L'université de Paris est alors composée 
des quatre facultés : médecine, décrets, 
théologie et arts. 
C'est ici que le chirurgien Guy de 
Chauliac (XIVe s.) est venu apprendre 
la médecine. Dans son livre en latin de 
1363, il décrit le davier et son utilisation 
et utilise le premier les termes 
"dentateurs " ,  "dentistes"  , "Molaire" en 
français 
Robida, Albert (1848-1926). Les escholiers du temps 
jadis. 1907. coll. personnelle domaine public 
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En 1369  les médecins achètent une maison rue des Rats (d’Arras) 

En 1469 une autre maison est achetée à l’angle de la rue de la Bûcherie. 

La nouvelle faculté de médecine de Paris ouvre ses portes en 1481. Depuis 1470 L’École du grand 

décret (Faculté de droit) était ici, rue St. Jean de Beauvais. En 1772  elle déménagera pour la place 

Sainte Geneviève, dans le nouveau bâtiment conçu par Soufflot libérant ses locaux pour les médecins. 

  

Plan dit de la tapisserie vers 1540. Gouache du XVIIIe. Détail. Biblio. Hist. ville de Paris (n’existe plus) 
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C’est donc dans cette faculté, que se fit l’enseignement de la médecine à Paris, jusqu’à la fin 

du XVIIIe siècle.  

Tous les grands noms de la médecine se sont formés ici. 

De 1533 à 1536, le plus célèbre des anatomistes du XVIe siècle, Andreas Vésale, a étudié la 

médecine à Paris, ici, sous la direction de Gontier d'Andernach et de Sylvius, et aux côtés 

de Michel Servet, de Laurent Joubert ou de Charles Estienne. 

Jusqu’en 1880, médecins et 

chirurgiens étaient en lutte 

permanente et suivaient des 

enseignements différents. 

Les premiers appartenaient à 

l’Université et soutenaient une thèse 

en Latin. 

Les seconds étaient formés par des 

maîtres et dépendaient des Arts et 

métiers. Ils étaient dans la grande 

confrérie des Barbiers.  

Plan dit de la tapisserie vers 1540 
©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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Jean Riolan père, médecin, a été doyen de cette faculté en 1586. En 1600, on 
comptait 96 médecins pour 300 000 habitants soit un pour 3000 habitants. 
De nombreuses thèses sont conservées depuis 1559. Son fils Jean Riolan le 
jeune, médecin, précise : "En 1651, notre Exchole a été fondée et entretenue aux 
dépens des médecins particuliers… elle n'a jamais reçu aucune gratification en 
argent pour la bastir,  doter et entretenir …" 

Dissection par Jean Riolan 
17e siècle    RIOLAN, Jean  Les œuvres anatomiques 
Paris : D. Moreau, 1629 Cote : 005307 Dessinateur et 
graveur : Cris de Pas  © Coll. BIU Santé 

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 

En 1604, les médecins construisent le premier 
théâtre anatomique en bois, (Jabot) vite vétuste. 
En 1617, il est remplacé par l'amphithéâtre de 
Riolan, tout aussi inconfortable, il se dégrade très 
vite. 
et en 1728, ils font bâtir l'amphithéâtre Winslow. 
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Amphithéâtre Winslow 

Aquarelle de T. Masson 1855 
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Il a  été inauguré en 1745 



Clichés J. Granat 

La faculté devient vite trop petite. En 
1775, les Ecoles étaient devenues 
inhabitables, l'humidité due à de 
fortes crues de la Seine ayant 
fortement endommagé les murs on 
lui donne les locaux de la Faculté de 
droit de la rue de Beauvais rendus 
libres par les juristes qui se 
transportaient dans le majestueux 
édifice élevé par Soufflot place 
Sainte-Geneviève. Mais, la faculté 
de médecine  conserve et utilise 
l’amphithéâtre de Winslow . 

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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Clichés Jean Granat 

L’Amphithéâtre Winslow est  
toujours présent 
depuis 1728 les noms des rues 
sont gravés dans la pierre. 

253 



             L’Amphithéâtre Winslow: vues de l’intérieur 

depuis 1728 les noms des 
rues sont gravés dans la 
pierre 

Fermé au public 
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Nous sommes là, en bordure de la Seine, au pied de la Montagne Sainte-Geneviève, du 

côté nord. Depuis le XIIIème siècle la médecine y était enseignée et depuis 1470 le droit. 

Ces facultés ont souffert des crues de la Seine. Supprimée en 1794 à la Révolution, la 

faculté de médecine rejoint l‘Académie de chirurgie, rue de l’école de médecine, sous le 

nom d'école de santé. En 1808, Napoléon Ier confirme cette réunion en adoptant le nom 

de Faculté de médecine.                                        

(1) photo d’après Christian Hottin Conservateur du patrimoine, chef de la 
Mission ethnologie, ministère de la Culture et de la Communication in 
Retour sur un patrimoine parisien méconnu : les espaces de transmission 
du savoir à l’époque moderne(I). De la maison à l’amphithéâtre In Situ n°10 
- 19/05/2009 (modifiée) 

Elle était à l’abri de l’humidité. Après ce départ, l’amphithéâtre 

se dégrade fortement (1). En 1905 on décide d’en faire  la 

Maison des étudiants. Les travaux de transformation sont 

décidés. L'Union nationale des étudiants de France (UNEF) 

fondée en 1907 se développe rapidement en province et à 

Paris. En 1909 la grève des maçons retardant les travaux, les 

étudiants décident de construire eux-mêmes leur maison. 

L’UNEF  s’y installe et fête son inauguration au moment de la 

crue de la Seine en janvier 1910.   
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Depuis toujours la Seine a connu des crues importantes entraînant des 
inondations.   
Quelques mots sur ces crues car Le Quartier Latin en a souffert. Les 
premiers récits de ces crues remontent au XIIème siècle. En effet, la  
grande inondation de 1196 a été relatée par Rigord,  moine de Saint-Denis, 
médecin et historien. C'est lui qui, le premier, donna à Philippe II de France  
le surnom d'« Auguste » . Les eaux atteignirent sans doute une élévation 
considérable, car le roi fut obligé pour s'y soustraire, d'abandonner son 
palais de la Cité ; il alla se réfugier avec son fils à l'abbaye de Sainte 
Geneviève, tandis que l'évêque de Paris, Maurice de Sully, cherchait un abri 
dans celle de Saint Victor. La Montagne Sainte-Geneviève était un bon 
refuge. 

Le quartier de la place Maubert et les rues avoisinantes 
(de la Bûcherie, Hôtel Colbert ) étaient inondés à 
chaque crue comme toutes les rues près de la Seine .  

Les crues de la Seine au Quartier Latin 

La Seine à Paris a connu 65 crues exceptionnelles 
entre le VIe et le XXe siècle, mais 10 seulement ont été 
mesurées à l’échelle du pont de la Tournelle. 
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En effet, c’est au pont de la Tournelle que l‘on mesurait le niveau des 

crues depuis 1719 (« échelle du Pont de la Tournelle »). Le zéro de 

l’échelle y avait été fixé cette année de grande sécheresse où le 

niveau des eaux était très bas (point d’étiage). Ce zéro (26,25m au-

dessus de la mer) servait de référence pour déterminer le niveau d’un 

lieu. Une plaque de nivellement le signalait. Cette référence était 

irrégulière et depuis 1873 c’est l'échelle du Pont d’Austerlitz qui sert de 

référence. Le Pont de la Tournelle relie le Quartier Latin (quai St. 

Bernard) à l’île Saint-Louis. Le premier pont était en bois et portait des 

habitations.  

 Pont sous Charles VII. Document ’’lartnouveau’’  

Plaque de nivellement 
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En1656 un nouveau pont est édifié en pierre. Plus résistant il a été utilisé jusqu’en1918. 

       Pont de la Tournelle gravure 1829  d’après A Pugin                   après la crue de 1910.  D’après l’Indépendant du 4eme. 
       col.personelle.  

Très endommagé par  la crue de 1910, il fut démoli et remplacé par le pont actuel décoré par une statue 

de Sainte Geneviève (5,30m) dominant un pylône de pierre de 14m de haut et construit de 1924 à 1928.  

Les ponts de Paris - Mairie de Paris 1997 

Photographies : 
Pierre-Jean Santini et 
Bernard Millot- 
Direction de la Voirie et 
des Déplacements 
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Le peintre Alfred Sisley avait 
représenté  la crue de 1876, mais à 
Port-Marly.  

Les crues de la Seine au Quartier Latin 

Il faut attendre 
l’invention de la 
photographie 
(Niepce et 
Daguerre)  et les 
premières 
photos pour 
avoir de 
nombreux 
témoignages de 
la crue de 1910. 
 
Les photos que nos 
présentons ici 
proviennent de 
collections privées et 
personnelles ainsi que 
de la BIUsanté. Ici 
amphithéâtre Winslow 
Angle rue de la 
Bûcherie et rue de 
l’hôtel Colbert Inondation 1910. Maison des étudiants  parée pour l’inauguration 

Inondation 1910. rue Hôtel Colbert 
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Les crues de la Seine au Quartier Latin 

Inondation 1910. Place Maubert 

Inondation 1910.  
rue Bonaparte 

Inondation 1910.  
Rue du  Fer à Moulin 
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Côme et Damien étaient jumeaux et exerçaient gratuitement la médecine (en 
Asie Mineure). Leur réputation était très grande. Après leur mort vers l'an 
287, d'après la légende, des guérisons inexpliquées eurent lieu. Dès lors, ils 
deviennent les patrons des médecins et des apothicaires. Leur culte se 
répandit dans le monde entier.  

Prédelle du retable de San Marco, La Guérison du 
diacre Justinien Fra Angelico, (Musée San Marco, 
Florence)  

Saint Côme et saint Damien greffent à un sacristain la 
jambe prélevée sur le cadavre d'un Maure. 
(Fra Angelico - Musée San Marco, Florence)  

Saint-Côme et Saint-Damien 
261 



Eglise de  Saint-Côme et Saint-Damien 
262 

L'église des Saints Côme et Damien de Paris, fut bâtie en 1210, à l'angle de 
la rue de la Harpe (boulevard Saint-Michel) et de la rue des Cordeliers (rue 
de l'École de médecine). Elle devint le haut lieu de la chirurgie. Elle fut 
démolie en 1835 lors de travaux rue Racine et boulevard Saint-Michel. 

Plan de Boisseau 1654 détail coll. personnelle  



Ce qu’il en 
 reste 

église 

Elle a été démolie en 1835 lors de l’ouverture de la rue Racine et 
l’élargissement du boulevard Saint-Michel.  
Dans cette église étaient enterrés: Lapeyronie et Pierre Fauchard.  

Rue Racine 

Bd St. Michel 
ex rue de 
 la Harpe 

Cliché J. Granat 

Bd St. Michel 

Rue École de 
médecine 

L'église des Saints Côme et Damien 

Photo prise, dos tourné à Cluny  
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Au Moyen Âge, la pratique de la chirurgie était interdite aux médecins. Ceci conduira 
à  des professions comme les arracheurs de dents, et les barbiers à réaliser des 
interventions de petite chirurgie. Jean Pitard, chirurgien de Saint-Louis (Louis IX), de 
Philippe le Hardi et de Philippe le Bel  eut  l’idée de réunir les chirurgiens parisiens en 
une corporation. À sa demande, vers 1268, Louis IX conçut la confrérie de Saint-
Côme et de Saint-Damien qui définissait et organisait pour la première fois le métier 
de chirurgien. Son siège était l’église de Saint-Côme et de Saint-Damien. Les 
chirurgiens s’y réuniront, le premier lundi de chaque mois, pour donner des 
consultations gratuites. En 1301, Pitard, établit une hiérarchie entre les chirurgiens. 
Ceux qui avaient suivi l’enseignement à St. Côme et qui avaient été examinés par 6 
jurés, étaient Maîtres chirurgiens et avaient le droit au port d’une longue soutane 
noire, ils sont dits de robe longue. Les autres,  les chirurgiens-barbiers porteront une 
robe courte. Leur pratique chirurgicale était très limitée: anthrax, bosses, raser, couper 
les cheveux, ouvrir les abcès, ventouses et saignées.   

Première bannière des 
 Chirurgiens de Saint-Côme 

 Saint-Côme et la Confrérie des Chirurgiens 
                                                  

Wikipédia Domaine public 
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Jean Pitard 

La Faculté de médecine et le Collège de Saint-
Côme étaient les seuls à avoir le privilège des 
dissections. 



                       Ambroise Paré (1510-1590) 
Barbier aux talents multiples, il fut convié à venir à Saint-Côme. Il devint 
ainsi chirurgien de longue robe (1536), conseiller et premier chirurgien du 
Roi Henri II,puis des rois François II, Charles IX, Henri III et Henri IV. 
Aujourd’hui de très nombreux hôpitaux et cliniques portent son nom.  
Il considérait l’extraction dentaire comme opération très délicate: 
«… il faut que le dentateur soit bien exercé…il faut être bien industrieux à 
l'usage du pélican…on peut faire jeter trois dents hors de la bouche ». 
Il précise que le dentateur doit faire asseoir son malade très bas et lui 
maintenir la tête entre les jambes.  

Pélican coll. ASPAD Ambroise Paré domaine public 
Portrait posthume par William Holl 

coll. personnelle 
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      Ambroise Paré  
chirurgien de longue robe 



En 1691, les chirurgiens font bâtir, à côté de l'église de Saint-Côme un petit 
amphithéâtre d'anatomie qui sera terminé en 1694. 

Couvent 
des  
Cordeliers 

Réfectoire 
du 
Couvent 

Plan de Turgot 1739 

Saint-Côme et la Confrérie des Chirurgiens 
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l'Académie Royale de Chirurgie 

François Gigot de Lapeyronie.  
Atelier de Hyacinthre Rigaud. 1743  

À Saint-Côme, le 18 décembre 1731, Georges Mareschal, premier 
chirurgien de Louis XV, et François Gigot de Lapeyronie, maître-chirurgien 
et barbier, fondent l'Académie Royale de Chirurgie. Les réunions de 
l'Académie se tenaient dans l'amphithéâtre 

Collection BIUM universités 
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Gravures de l’Amphithéâtre de Saint Côme- clichés J.Granat avec autorisation. 
©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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Pierre Dionis, chirurgien et anatomiste français , spécialiste pour les dents, dit 
avoir enseigné à Saint-Côme  
Il publie une gravure de l’intérieur de  l’amphithéâtre (Opérations de chirurgie 1707) 

Aujourd’hui Cliché Jean Granat 
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L’Amphithéâtre d’anatomie aujourd’hui Institut du monde anglophone rue de 
l’École de médecine. 

Vue du boulevard Saint-Michel 

Porte d’entrée 
Cliché J. Granat 

2ème porte 
d’entrée 

Clichés Jean Granat 
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Sur le mur du fond de l’amphithéâtre, ce buste de Louis XV 
Fondateur de l’école gratuite de dessin (future « Arts Déco ») Clichés Jean Granat 

en 1767, Louis XV 
décide d’agrandir 
les locaux pour 
l’Académie Royale 
de chirurgie. Il 
établit dans 
l'amphithéâtre de 
Saint-Côme une 
école de dessin 
gratuite pour 
enfants. Il achète le 
collège de 
Bourgogne, face au 
couvent des 
Cordeliers  
pour y construire le 
nouvel amphithéâtre 
de chirurgie. 
  

Saint-Côme et l’École gratuite de dessin 
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Face à l’Académie de chirurgie se 
trouvaient, au début du XIXe siècle, rue des 
Cordeliers, les établissements Joseph 
Frédéric Benoît Charriere fabricant et 
marchand d’instruments de chirurgie et 
d’instruments pour dentistes.  
A cette époque, c’était de véritables œuvres 
d’art.  
  

Etablissements Charrière 

Documents ASPAD 
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Sous Louis XIV la rue de l’école de médecine n’existait pas. Elle s’est 
appelée ainsi en 1790, après la Révolution. La légende du dessin de 
gauche est erronée, il s’agit de la rue des Cordeliers avec 2 barbiers de 
Saint-Côme munis de seringues!  
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Hôtel de Cahors 

La tourelle 
est celle 
de l‘hôtel 
de Cahors, 
à l’angle 
de la rue 
du Paon.  
Marat y 
aurait 
séjourné.  

Dessin de A. Robida ©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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Le grand réfectoire des Cordeliers, en forme d'église, situé juste derrière 
Saint-Côme, est un bâtiment de grandes dimensions, de style gothique, 
construit en 1371 et 1506, seul élément subsistant du couvent des 
Cordeliers. Il a été converti en amphithéâtre par la Confrérie des 
chirurgiens , l’autre devenant trop petit. Dans l’ancien jardin il y avait les 
pavillons de dissection.  

En 1789, Dans le réfectoire, se 
tiennent les séances de la 
société des droits de l’homme 
et du citoyen, le club des 
Cordeliers. Le corps de Marat y 
sera exposé au peuple au 
milieu des livres de la 
bibliothèque conventuelle. 



Clichés J. Granat 
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Fin 2006, la Ville de Paris affecte le réfectoire aux huit universités de Paris 
pour qu’elles y développent leurs missions de diffusion de la culture et de 
l’information scientifique.  

Couvent des Cordeliers, le Réfectoire 

Le Réfectoire devient ainsi un 
lieu pour :  
- Présenter la recherche et 
l’excellence universitaire 
parisienne  
- Diffuser la culture 
scientifique  
- Ouvrir l’Université sur son 
environnement : la Ville, 
l’international et les 
entreprises  
- Valoriser le patrimoine 
scientifique et culturel des 
universités. 



Couvent des Cordeliers 
276 

Le Couvent des Cordeliers 
était l'une des plus anciennes 
implantations monastiques 
dans le Paris médiéval. Les 
Cordeliers étaient un ordre 
très  important. Les frères de 
Saint-François étaient 
reconnaissables à la grosse 
corde ceignant leur taille. Vers 
1230, Saint- Louis, protecteur 
des Ordres mendiants 
(Dominicains et Franciscains), 
favorise leur établissement à 
Paris sur un terrain 
appartenant à Saint-Germain-
des-Prés.  
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Avant la Révolution, les moines spacieusement logés louaient certaines de 
leurs salles à des artistes où à des sociétés. Verniquet y dessina ses plans 
de Paris. Les Cordeliers étaient d‘humeur batailleuse et maintenaient une  
longue querelle avec l’université se réservant l’éducation de leurs moines 
dans leur couvent. Désordre et agitation permanente régnaient dans le 
Couvent. A la révolution le Couvent fut réquisitionné et  devint  Bien national.  

Couvent des Cordeliers 
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Couvent des Cordeliers en 1793 

La grande salle de 
théologie qui servait 
d’école aux jeunes 
religieux servit de local 
au Club des Cordeliers 
fondé par Camille 
Desmoulins. Marat y fut 
enterré. 
Puis, un hôpital y a été 
aménagé.  

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 



Plan de Turgot 1739 

chancelier de Paris et le gardien des 
cordeliers. En 1761 le collège de 
Bourgogne eut le sort des autres petits 
collèges qui n'étaient pas de plein 
exercice; il fut réuni à l'Université. 
L‘Académie Royale de chirurgie, en fit 
l'acquisition. 

                          Collège de Bourgogne 
Ce collège (en D) fut fondé, en 1332, par Jeanne de Bourgogne, femme de Philippe 
VI de Valois, pour 20 pauvres étudiants en philosophie originaires de Bourgogne. 
Les candidats aux bourses n'étaient admis qu'après avoir été examinés par le  
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Le nouvel 
amphithéâtre de 
chirurgie a été 
construit à la place 
du collège de 
Bourgogne ( en bleu 
sur le plan) acheté 
en  1767 par Louis 
XV pour la Nouvelle 
Académie de 
Chirurgie 
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L’Académie Royale de Chirurgie en 1775 Gravure sur cuivre par Jacques Gondoin © Coll. BIU Santé 

Médaille frappée à 
cette occasion 
© Coll. BIU Santé 
 

Elle a été inaugurée par Louis XVI en 1775 et la première thèse fut 
soutenue en 1776. 

La Nouvelle Académie de Chirurgie 

Au fond, le grand amphithéâtre.  
Au premier étage à gauche la galerie d’anatomie.  
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Grand amphithéâtre de 
l’Académie de Chirurgie 
qui existe toujours. 

La Nouvelle Académie de Chirurgie 
281 
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Ransonnette, Charles (1793-1877). Cour de l'École de Médecine dessin 



Sur ce plan de Jaillot de 1775, la nouvelle Académie de chirurgie est 
marquée et en face le Couvent des Cordeliers. Un hôpital y a été 
aménagé.  

Aujourd’hui porte du grand 
amphithéâtre Cliché J. Granat 

La Nouvelle Académie de Chirurgie 
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Dans cette École de Santé seront intégrés les médecins dont la faculté était 
fermée depuis la révolution. 
Médecins et Chirurgiens sont maintenant réunis. l’Académie de chirurgie est 
agrandie. L’École de médecine remplace l’École de Santé.  

l'École Pratique de Médecine 

Jardin du cloître actuellement 
Cliché J. Granat 
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Le couvent des Cordeliers détérioré sera rasé en 1877 et l'École pratique de 
médecine verra le jour. Quelques parties du cloître ont été conservées.  
Elle deviendra un haut-lieu de la médecine.  

In Saint-Germain des Prés et son 
faubourg 
par D. Leborgne Parigramme 

l'École Pratique de Médecine 
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                            l'École Pratique de Médecine  
                               abrite l’Université René Descartes Paris V 

Cliché J. Granat Aujourd’hui rue de l’École de médecine 

N° 
15 
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École de Médecine 

Différentes vues de la façade et de la place, collection BIUM 

Tous ces travaux sur le couvent des Cordeliers permirent l’élargissement de 
la rue en place. La flèche montre la seconde maison de Fauchard père de la 
dentisterie moderne.  

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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Dessin d’après la Fontaine sur la place 
de l’Ecole Pratique de Médecine, 
aquatinte de Louis Lecoeur, XVIIIe siècle 
(Musée Carnavalet) 

Entre les colonnades de la nouvelle façade de la clinique de médecine 
a été construite une fontaine. Celle-ci a été démontée en 1834 et une 
statue d’Esculape l’a remplacée. Cette statue existe toujours dans le hall 
du 15 rue de l’école de médecine.  

Cliché Jean Granat 

       La Clinique de la Faculté de Médecine  

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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Sous Napoléon, par décret (17 mars 1808) l’École de médecine devient Faculté de 
Médecine (les dentistes sont oubliés!). 
En 1835 fut fondé le Musée d’Anatomie Dupuytren (curiosités anatomiques),  installé 
dans un bâtiment gothique, vestige du couvent des Cordeliers.  

.  

L’École de Santé 

Le Musée Orfila fut installé en 1847 dans les galeries 
d’anatomie de l’Académie, au premier étage, aujourd'hui 
occupées en partie par la B. I. U. Santé. Ses cires 
anatomiques du XVIIIe siècles dont celles d’Honoré 
Fragonard et d’André-Pierre Pinson sont très 
renommées. Le Musée a ensuite pris le nom de 
« Delmas-Orfila-Rouvière » et, lors de l’ouverture de la 
nouvelle Faculté de Médecine de la rue des Saints-
Pères en 1952, le musée y emménagea au huitième 
étage. Il est fermé depuis 2005.  
 
 

Faculté rue de St. Pères 
Muscles de la main - cire de A. P Pinson 
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Faculté de Médecine  45 rue des Saints-Pères 

Cliché J. Granat ©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 

En 1775 la nouvelle Académie de chirurgie s’installe rue de l’École de médecine. En  1799, 
dans la Chapelle de l’Hôpital de la Charité au 51, rue des Saints Pères fut installée  l’École 
de médecine clinique. En 1850, le reste de la chapelle devint le Siège de l’Académie de 
Médecine qui, fondée en 1824 était avant rue de Poitiers. En 1902 elle ira rue Bonaparte. 
La Faculté de médecine de la rue de l’École de médecine se développe de plus en plus. En 
1934, pour pallier sa saturation il est décidé de l’agrandir en utilisant l’emplacement de 
l’hôpital de la Charité rue des Saints Pères. Les travaux commencent en 1935, seule 
subsistera la Chapelle de l’Hôpital, sa façade étant classée Monument Historique. En 1961, 
elle devient un Exarchat pour les Ukrainiens Gréco- Catholiques et prend le rang de 
Cathédrale. Les travaux interrompus sous l’occupation allemande  
reprennent à la Libération. La nouvelle faculté de médecine ouvre ses portes  en  
1953 (voir page 147). En 1970, suite à la loi Faure, la faculté  

de médecine de Paris est divisée 
entre trois universités parisiennes 
réparties dans les hôpitaux.  
La faculté de médecine de 
l'Université René Descartes.  
La faculté de médecine de 
l'Université Denis Diderot,  
La faculté de médecine de 
l'Université Pierre et Marie Curie 
(Pitié-Salpêtrière).   

Cathédrale ‘’St Vladimir le Grand ’’ 
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La statue de Bébé 
A Lunéville, une statue en cire de Bébé grandeur nature avait été réalisée. 
‘’Bébé’’, ce nain harmonieux, était une curiosité. Il devenait normal que cette 
statue rejoigne le musée des curiosités anatomiques.  

la statue de Bébé a 
d’abord été au Cabinet de 
la Faculté de Médecine 
puis au musée Dupuytren 
puis au musée Orfila, 
placé sous une cloche, sur 
le rebord d’une fenêtre de 
la galerie d’anatomie et 
enfin au musée Delmas-
Orfila-Rouvière, rue des 
Saints-Pères. Ce Musée 
est fermé depuis 2005 et 
la statue n’est plus visible.  
  

Cliché J. Granat 

Ancienne et dernière présentations ©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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En 1878 autour de la première Académie de chirurgie (entourée de jaune) on 
entreprend la construction de la seconde Faculté de Médecine (entourée de 
bleu). Le boulevard Saint-Germain est percé. Les immeubles autour de 
l’Académie sont démolis dont le collège des Prémontrés à l’angle avec la rue 
Hautefeuille. Ce dernier avait été racheté par le célèbre imprimeur Panckoucke 
et son gendre l’architecte Peyre y avait habité . De l’autre côté,  

La Faculté de Médecine 

la rue du Paon a été supprimée 
et entre elle et l’académie de 
chirurgie se trouvait le dernier 
domicile de Pierre Fauchard. 
Partant de la rue du Paon et 
allant vers la rue de l’ancienne 
comédie il y avait la rue du 
Jardinet, qui existe encore en 
partie, et dans laquelle le 
célèbre René-Théophile-
Hyacinthe Laennec (1781-
1826) a tenu un cours privé et 
s’est consacré à sa clientèle au 
n° 5. 
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Boulevard Saint-Germain vers 1900 
La Faculté de médecine agrandie, vue du boulevard Saint-Germain 
récemment ouvert. 

La nouvelle façade de l'Ecole de Médecine. Dessin de M. A. NORMAND BIUSanté 
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La protestation 
étudiante a existé 
depuis la 
naissance du 
Quartier Latin. 

1892 
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C’est ce bâtiment qui abrite: le Musée d’histoire de la médecine, L'université 
Denis Diderot Paris VI, La BIUSanté.  

Faculté de Médecine rue de l’école de médecine, actuellement 

Aujourd’hui rue de l’École de médecine 
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Académie de Médecine 
L'Académie nationale de médecine, est une société savante médicale  
mais ne fait pas partie de l'Institut de France. Elle a été, fondée en 1731 à partir de 
l'Académie royale de chirurgie. Louis XVIII a signé le 20 décembre 1820 une 
ordonnance fondant l'Académie royale de médecine avec deux buts principaux : 
- Travailler au perfectionnement de la science médicale... 
- "Répondre aux demandes du gouvernement sur tout ce qui intéresse la santé 
publique..." 
Elle fut  intégrée dans l'Académie royale de chirurgie avec des statuts fondés sur 
ceux de cette Académie. L'Académie de médecine, de royale, devint impériale de 
1851 à 1870, puis nationale à partir du 1er mars 1947. 
Elle occupa de 1824 à 1850 un modeste local rue de Poitiers, puis s'installa dans la 
chapelle désaffectée de l'hôpital de la Charité de la rue des Saints Pères, avant 
d'emménager définitivement dans l'hôtel de la rue Bonaparte en 1902. 

coll. Académie de Médecine 
façade de la nouvelle académie, sur le rue Bonaparte 
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                  Fin 
             Tome V 
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